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autant par corruption de cœur
que par égarement d’efprit . On
trouve dans le tour de fes
penfées & de fes expreffions,
un air de malignité & de vaine
joie , qui décele une inclination
criminelle . On a de lui plufieurs
ouvrages , dans lefquels ilabufe
des partages des SS . Peres ,
dont il avoit meublé fa mé¬
moire , fans ordre , ni choix , ni
enfemble . Les principaux font :
J . Apologie anciennepour la vérité
de la Religion Chrétienne , re-
nouvellce contre les Juifs & les
Gentils ; réimprimée à Lon¬
dres , 1730 , in -8° . II . Défenfe
des Difcours de M . Woolfion ,
fur les Miracles de J . C. , contre
les Evêques'de St .- David & de
Londres , & contre fes autres
adverfaires , 1730 ; brochure
in -8°

. Cette apologie d ’une très-
mauvaife caufe , ne fit illufion
à perfonne . Les libertins ont
prodigué à cet écrivain les élo¬
ges les plus outrés ; mais les
gens de bien l ’ont eu en hor¬
reur . Ses impiétés ont été vic-
torieufement réfutées dans les
divers ouvrages de l ’abbé Ber-
gier , & des autres apologiftes
de la Religion chrétienne.

WORMIUS , ÇOlaiis ) mé¬
decin Danois , né à Arhus en
Jutland l ’an 1588 , voyagea en
Allemagne , en Suiffe , en Ita¬
lie & en Angleterre . De retour
à Coppenhague , il obtint la
chaire de la langue grecque,
enfuite celle de phyfique , enfin
une de médecine en 1629 , après
Gafpar Bartholin . Il fe rendit
habile dans cette fcience , fans
néanmoins négliger les matières
d ’érudition,devintmédecindu
roi Chriftitrn IV , & mourut
retleur de l ’académie de Cop¬
penhague en 1654. On a de lui
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plufieurs ouvrages fur l’Hiftoire
de Danemarck , & d ’autres
écrits . Les principaux font : 1.
Antiquitates Dame a , Littera-
tura Runica , Fafti Danici , & c . ,
Coppenhague , 1631 , in - fol.
Les fartes marqués dans cet ou¬
vrage ne regardent point la
chronologie , mais feulement la
maniéré de mefurer le tems,
pratiquée par les anciens Da¬
nois . 11. Danica litteratura antï-
quifjlma , vulgo Goth 'tca diEla ,
Coppenhague , 1631 , in- foiio.
Il y a joint une dirtertation fur
la poéfie ancienne des Danois.
III . MonumentorumDanicorum
librifex , Roftok , 1643 , in - fol.
IV . Duplex ferles antiqua re-
gum Danitz , & limitum inter
Dàniam 6* Sueciam Defcriptio ,
Coppenhague , 1643 , in - folio-
C ’eft l ’édition d’un ancien ou¬
vrage où il régné peu de cri¬
tique . V . Lexicon Runicum &
appendix admonumenta Danica,
Roftock , 1630 , in - folio . VI.
De cornu aureo Danico , 1641 ,
in -fol . en danois , traduit et»
latin par Pierre Herman , Cop¬
penhague , 1644 , in - 40 . VII.
Plufieurs Ouvrages detméde-
cine . VIII . Mujœum Wurmia-
num , Leyde , 1635 , in - folio:
ouvrage pofthume , qui con¬
tient un catalogue de fon riche
cabinet d ’hiftoire naturelle . —
Son petit -fils,OlaüsWORMlus»
proferteur en éloquence , en hif-
toire & en médecine à Cop¬
penhague , mourut en 1708 , à
41 ans . On a de lui : I . De Glof-
fopetris. II . De viribus Medica-
mentorumfpecificisg & d ’autres
ouvrages de phyfique & de lit¬
térature . Chriftian Wor-
mius , fon autre petit - fils , doc¬
teur & proferteur en théologie,
puis évêque de Séland ôt de
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Coppenhague , mourut en iiyf .
On a de lui plufieurs ouvrages,
dont les principaux font : 1. De
torruptis Antiqffuatum Hebraï-
carurn veftigiis; apud Tacitum
& Martialem. II . Differtationes
quatuor de veris caujïs cur delec-
tatos Hominis carnibus & pro-
mifcuo concubïtu Chriflianos ca-
lumniati fint Ethnicï. 111 . Hifto-
ria Sabellianifmi, in - 8 Q , ÔCc.
Une érudition profonde rend
ces ouvrages recommandables.

WORTH , ( Guillaume )
auteur Anglois , favant dans
l ’antiquité eccléfiaftique & dans
les langues , floriffoit au com¬
mencement du 18e . fiecle , &
étoit archidiacre de Worcefter.
On a plufieurs ouvrages de lui,
entr ’autres une bonne Edi¬
tion des Œuvres de S . Juflin ,
& du Difcours contre les Gen¬
tils de Tatien , Oxford , 1700,
avec des notes & des differ-
lations.

WORTLEY , (MarieMon-
t 3gue ) miladi , époufe de mi¬
lord Montague , accompagna
fon époux dans une ambaiïade
à Conftantinople , au commen¬
cement du 18e . fiecle . A fon
retour , elle porta le fyftême
de l ’inoculation dans fa patrie ,
& parvint à accréditer cette
charlatanerie plus qu

’elle ne
devoit l ’être { voyez Conda-
Mine ) . Elle fut tour -à -tour amie
& ennemie de Pope . Miladi,
pendant fon mécontentement,
faifit toutes les occafionsd ’en
dire du mal , & Pope prit la
même liberté à l ’égard de mi¬
ladi . L’un & l ’autre fe portèrent
à de tels excès , qu ’ils devin,
rent . la fable du public . Après
avoir fourni une longue car-,
riere , pleine d ’aventures fingu-
liere * &. romanefquesi

WOT
mourut vers 1760 . On a d’elle :
I . Des Lettres écrites pendant
fes voyages depuis 1716 juf-
qu ’en 1718 , traduites de l’an -r
glois,Rotterdam , 1764 , Paris,
1783,1 vol . in- ia . L’ony trouve
des anecdotes curieufes fur les
moeurs & le gouvernement des
Turcs , qu’on auroit peine à
trouver ailleurs . Le baron de
Tott , qui a fait un long féjour
à Conftantinople , les a atta¬
quées vivement ; mais M . Guis
de Marfeille , qui nous a donné
un ouvrage relatif au même
pays a pris la défenfe de ces.
Lettres avec beaucoup de cha¬
leur . Cette différente maniéré
de voir , dans des perfonnes
qui ont vifité le même pays,
ne doit pas paroître extraor¬
dinaire . lleft bien peu dévoya-
geurs qui s ’accordent fur les
mêmes objets , qu’ils difent
néanmoins avoir vus & exa¬
minés avec attention . II . Un.
Poème fur les progrès de la.
Poéfie. III . Une Apologie de
Shakefpear, dont il a paru une
traduôion françoife à Londres,
en 1777 , in - 8 Q.

WOTTON , ( Edouard)
médecin d’Oxford , mort à
Londres en 1Ç55 , à 63 ans,
exerça fon art avec diftinftion.
On a de lui un ouvrage int^
tulé : De la différence des,

,
Ani■

maux. Ce livre rempli d’érudi¬
tion , écrit en latin , & im¬
primé à Paris eh i5 S* ,in - fol . ,
acquit à ^K^otton une grande,
réputation parmi iss làvans.
L'auteur y ramafle & y concilie
avec art les paflagés des anciens,
fur la matière qu

’il traite . Pai-
fevin » dans ia EibUotfic^ut
en parle avec éloge . U avoit
aojffroommencé le Theatrum J,t?r
fetforum , que Mopfet donna»
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